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Editorial 
 

Bonjour à tous. 
 

Mes premiers mots seront pour vous souhaiter à toutes et 
à tous, plein de bonnes choses pour 2017. Santé et 
amour à toutes les familles Jariod du monde. 
 

Ce petit journal annuel est l’occasion de vous faire un 
point sur l’avancement de mes recherches, pour un jour 
faire un seul arbre généalogique de toutes les branches 
Jariod. 
 

Trois voyages en Espagne, en juin, octobre et décembre 
dernier avec à chaque fois de longues heures passés aux 
archives du diocèse de Huesca et surtout de celui de 
Saragosse, mais aussi à la mairie de Caspe, m’ont 
permis de faire un grand pas vers ce but. Je vous en 
reparle dans la rubrique « Actualité des recherches » 
 

Ces voyages en Espagne ont été l’occasion de rencontrer 
de nouvelles familles Jariod comme Mari Cruz Lorente 
Julian descendante de la branche Jariod Gimeno de 
Caspe ou la famille de Maribel Jariod Liñan descendante 
de la branche Jariod Manez de Samper de Calanda.  
 

Maribel que je remercie beaucoup pour son aide aux 
archives du diocèse de Saragosse où elle a cherché avec 
nous les Jariod parmi les matricules paroissiaux 
(recensement des XVIIIe et XIXe siècles fait par 
l’Eglise) de Samper de Calanda. 
 

Je remercie également José Manuel Jariod Ortiz et 
surtout Loly Esteban pour leur aide à consulter les 
registres de l’Etat-Civil des années 1849 à 1852 à la 
mairie de Caspe. Lors d’une prochaine visite, j’aurai 
également besoin de leur aide pour consulter les 
recensements du XIXe siècle de Caspe. 
 

A bientôt 
 

Eric JARIOD  

Souvenirs 
 

Au moment de l’écriture de ce numéro, j’ai appris un 
bien triste nouvelle. Pierre Mira m’a annoncé le décès le 
31/12/2016 de sa maman Dolorès Jariod. Dolorès était 
la dernière fille de Francisco Jariod Ordovas le frère de 
mon arrière-grand-père Sebastian, de la branche Jariod 
Gimeno originaire de Caspe. 
Lors de ses obsèques, Pierre a lu un joli texte qu’il avait 
écrit sur la vie de ses parents et de sa maman en 
particulier. Dolorès avait connu la Retirada et le camp 
de St Cyprien. Sa vie à Graissessac n’a pas été facile 
mais avec son mari Pedro elle a construit une grande 
famille faite d’enfants et de petits enfants qui se 
retrouvaient toujours avec plaisir. 
Dolorès, je continuerai longtemps à penser à toi… 
 

 
Avec Dolorès en 2009 

Actualités des recherches 
 

Comme dit dans l’éditorial, je suis allé, avec mon épouse,  2 jours en 
octobre 2016 et 4 jours en décembre 2016 aux archives du diocèse de 
Saragosse. Je peux vous dire qu’il y a beaucoup de document à 
consulter. 
Par exemple sur Chiprana : pour chercher les Jariod de ce village j’ai 
toujours rencontré de gros problèmes car les archives de l’Eglise et de la 
mairie ont brûlé pendant la Guerre civile. 
Aux archives du diocèse, pour Chiprana, vous avez le matricule 
paroissial, recensements faits par l’Eglise et surtout des duplicata des 
registres de baptêmes, mariages ou décès. 
La consultation de ces documents nous apprend qu’en 1747 il n’y a 
qu’une famille Jariod à Chiprana. Et Jariod est écrit Xariod avec un X. Il 
s’agit de Joseph Xariod Lopez et son épouse Xabiela Lopez. 
Maintenant, le travail est d’établir la descendance de ce couple pour 
réunir toutes les branches originaires de Chiprana. 
Ainsi la branche Jariod Lorente, chère à mon regretté Genaro, est 
directement liée à ce Joseph Xariod Lopez car Santiago Jariod, le plus 
ancien de cette branche, est un des arrière-petit-fils. 
Il en est de même pour Pascual Jariod Catalan, l’aîné de cette branche, 
qui est également arrière-petit-fils de Joseph Xariod Lopez. 
Ces deux branches fusionnent donc pour intégrer la nouvelle branche 
Jariod Lopez. 
Pour les autres branches de Chiprana, faire le lien avec cette branche 
Jariod Lopez est pour l’instant plus difficile à établir. En effet les 
matricules paroissiaux existent de 1747 à 1830 et les duplicata des actes 
de baptêmes ne commencent qu’en 1867. Il reste donc une quarantaine 
d’années sans rien.  
Mais il y a encore une nouvelle piste non exploitée : les dispenses de 
mariage entre cousins. C’est un document que faisait l’Eglise pour
donner son accord pour mariage entre cousins germains ou issus de 
germains (lien au 4eme degré). Lors de ma visite aux archives du 
diocèse de Saragosse, j’ai vu des lecteurs à coté de moi qui les 
consultaient. J’ai demandé à l’employé des précisions et il m’a dit que 
ce type de document existait depuis le XVIe siècle. Du début au XIXe

siècle, c’est classé par nom de famille et par la suite par année. Ce sera 
donc ma future piste de recherche lors d’une prochaine visite aux 
archives de Saragosse. 
 

Pour Caspe, le matricule paroissial débute également en 1747. Comme 
pour Chiprana, il n’y a qu’une seule famille Jariod à cette date. Il s’agit 
de Juan Jariod et de son épouse Rosa Poblador. Ce couple a déjà un fils, 
Juan Jariod Poblador. On peut donc penser que toutes les branches 
Jariod de Caspe descendent de ce couple. Mais cela va être dur à 
démontrer car il y a des périodes importantes pour lesquelles le 
recensement n’a pas été fait ou n’a pas été conservé  comme entre 1758 
et 1771 et entre 1787 et 1822. 
Mais Caspe c’est la grande ville de la région et donc elle attire les 
travailleurs et donc les Jariod des villages autour. Pour exemple, Jacinto 
Jariod de la branche Jariod Cirac de Caspe. Il s’agit sûrement de Jacinto 
Xariod Ballespin, présent sur les recensements de Chiprana de 1779 à 
1790 et absent par la suite. Il est  le petit-fils du Joseph Xariod Lopez 
cité plus haut.  
 

Au mois de juin, avec l’aide de José Manuel Jariod Ortiz et Loly 
Esteban, j’ai pu consulter les registres de 1849-1852 à la mairie de 
Caspe. Cela m’a permis de faire le lien entre la branche Jariod Labodia 
et la branche Jariod Mayor. Sur les registres j’ai trouvé la naissance de 
Mariano Jariod Labodia pour lequel est indiqué le nom de ses grands-
parents, Manuel Jariod et Teresa Mayor. 
 

Pour Samper de Calanda, l’examen du matricule paroissial permet 
également de fusionner certaines branches comme la branche Jariod 
Manez et la branche Jariod Galicia. Cette même étude du matricule de 
Samper de Calanda permet de compléter la branche Jariod Cortada qui 
devient la branche Jariod Esteban. 
Toutes ces évolutions des différentes branches Jariod sont à retrouver 
sur le site www.jariod.net. 
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Rencontre avec les Jariod 
 

Trois voyages en Espagne en 2016 ont permis de rencontrer de 
nouvelles familles Jariod. 
En juin, j’ai rencontré José Manuel Jariod Ortiz de la branche Jariod 
Barriendos de Caspe. Jose Manuel est maintenant conseiller 
municipal de cette ville et avec son aide, j’ai pu consulter en octobre 
les registres de naissance de Caspe pour les années 1849 à 1852. 

 
Avec José Manuel Jariod Ortiz dans le salon d’honneur de la mairie de Caspe 

 

J’ai rencontré également Loly Esteban de la branche Jariod Mayor 
de Caspe. Dans cette ville tout le monde connaît Loly car elle 
s’occupe de la bibliothèque municipale. Loly a sut obtenir avec 
persévérance la mise à ma disposition par la mairie des registres de 
1849-1852.  

 
Avec Loly Esteban dans la bibliothèque de Caspe qui était le lieu où se réunissait le 

gouvernement d’Aragon pendant la Guerre civile. 
 

Lors du séjour d’octobre, j’ai passé 3 jours à Saragosse pour mes 
recherches aux archives du diocèse. J’ai été aidé par Maribel Jariod 
Liñan de la branche Jariod Manez de Samper de Calanda. Elle m’a 
présenté sa famille et parmi eux Esmeralda sa sœur et Pedro 
Montañes son mari. 

 
Avec Maribel Jariod Liñan et son mari Pedro Montañes 

Pratique 
Pour rester en contact avec les Jariod du Monde : le site Internet des 
JARIOD du Monde : http://www.jariod.net, le groupe Facebook « Mi 
apellido es Jariod », le blog http/jariod.over-blog.com, et la boîte mail où 
vous pouvez laisser des informations : jariod@orange.fr. 
Je vous donne également mon adresse : Eric JARIOD, 32 rue du professeur 
Calmette, 33150 CENON ; FRANCE 

Bonne Année 
et Meilleurs vœux pour 2017 
à tous les JARIOD du monde. 
 

Rencontre avec les Jariod 
 

 
A gauche Esmeralda Jariod Liñan et à droite Maribel ; tous ensemble 

devant la cathédrale du Pilar à Saragosse. 
 
Un soir de cette semaine d’octobre, avec mon épouse nous 
avons bu un verre avec Mari Cruz Lorente Julian. Comme 
moi, Mari Cruz descend de la branche Jariod Gimeno de 
Caspe. 

 
Avec Mari Cruz Lorente Julian. 

 
Saragosse est une très jolie 
ville. Allez-y, vous 
apprécierez de visiter la 
cathédrale du Pilar, de faire 
le paseo dans les rues 
piétonnes, de visiter les 
musées racontant la période 
romaine de la ville. Et à 
proximité du château de 
l’Aljaferia, passez par la rue 
Domingo Figueras Jariod. 
Domingo Figueras Jariod, 
de la branche Jariod Manez 
de Samper de Calanda était 
une personne importante des 
célébrations de la Semaine 
Sainte à Saragosse.  
 

 


